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ECHOS de MEDITERRANEE 

Juin 2012 

Dimanche de Pentecôte pour les Communauté  de Jérusalem, 

avec une célébration de Jubilé d'or. 

 

Les Sœurs apostoliques et contem-

platives, Kathy, les Frères de Sion 

et la communauté du Chemin Neuf 

étaient réunis dans la Basilique de 

l'Ecce Homo, pour célébrer la Pen-

tecôte.  Au cours de l'Eucharistie 

présidée par notre Frère Reinaldo, 

nous, les Sœurs de Sion, avons re-

nouvelé nos vœux comme d'habitu-

de, et Trudy a renouvelé ses vœux 

pour la 50è fois.  L'esprit de Pen-

tecôte était vivant dans tant de langues employées dans cette célébration 

pleine de sens.  La flûte de Martine était magique et l'accompagnement à la 

guitare de Tiago était plus que de la musique à nos oreilles.; c'était vraiment 

bon d'y être ! 

 

Après la Célébration, nous sommes montés aux terrasses pour un apéritif sui-

vi d'un repas festif. 

Pendant le repas, des Sœurs et membres du Chemin Neuf ont partagé leurs 

réflexions, rappelé des événe-

ments heureux de la vie de 

Trudy et des souvenirs spé-

ciaux qu'ils avaient en commun 

après plus de 50 ans de fidéli-

té et d'amour vécus comme 

Sœur de Sion.  Ce fut vrai-

ment une occasion inoubliable 

pleine de joie.  Nous avons in-

vité la Communauté de Sion à 

terminer ce jour de Pentecôte 

et de Jubilé  à St Mary's , 

avec un dernier verre.  Ce fut 

une belle célébration qui nous engagea toutes ensemble dans un esprit d'en-

gagement et de profonde gratitude.. 

Nouvelle
s de l’

Ecco H
omo 
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 Le samedi 26 mai, le staff de l'Ecce Homo, et  les 2 communautés locales, de N.D. de Sion 

et du Chemin Neuf, se réunissaient dans la Salle de Sion pour rendre hommage aux 50 ans d'en-

gagement à Sion de Trudy.  Celle-ci a partagé un peu de son appel pour Sion et en Sion, à ses 

débuts, puis plus tard ; elle a évoqué son parcours à travers ce demi-siècle de service, et spécia-

lement  les 16 dernières années vécues  à l'E.H.  Elle a expliqué ce que cela avait signifié pour 

elle d'être appelée à Jérusalem.  Elle a fait allusion aux nombreuses joies  rencontrées, avec 

celles de ce jour, mais aussi aux peines, spécialement à la tristesse et l'absence de paix en Ter-

re Sainte. 

 Maureen avait arrangé un centre de paix simple et beau, avec la Bible et le Coran, dans la 

Salle de Sion, la pièce où est affichée l'histoire des commencements de Sion à Jérusalem.  Nous 

avons prié en présence des membres chrétiens et musulmans du Staff. Maha a lu l'évangile de 

Jean, ch 15 : 12-17, un des textes préférés de Trudy. Cela fut suivi par une lecture de Ziad qui 

récita une prière pour la Paix, basée sur une prière du Prophète Mohammed. 

 Pendant ce moment précieux, où nous faisions une pause pour rendre grâces, avant le repas 

festif palestinien, Chrétiens et Musulmans ont prié ensemble.  Avoir été capables de nous ré-

unir, de rendre grâces  et de prier pour la paix est quelque chose de vraiment significatif, et 

très apprécié.  Après quoi, nous nous sommes dirigés vers la Salle à manger et, au cours du re-

pas de fête préparé par le Staff,  Trudy  reçut de belles roses et une petite banderole avec ces 

mots brodés par des Palestiniennes  « Jérusalem, pour ta Paix, nous prions ».  L'affection et la 

bonne entente entre le Staff et Trudy se remarquaient à quelques larmes de joie profonde ve-

nues de cœurs reconnaissants.  Cette journée exceptionnelle fut remplie de joie et tous s'en 

souviendront. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La céléb
ration d

u Jubilé de
 Trudy pa

r le Staff 
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Mot de remerciement de la part de Trudy 
 

Bien chères Soeurs, 

Un merci très affectueux pour tous les voeux que j'ai reçus à l'occasion 

de  mon Jubilé d'or, cartes, courriels et téléphones. J'ai été réellement 

touchée et cela a vraiment ajouté à la joie et la reconnaissance de ces 

moments particuliers.  La communauté a fait tout son possible pour ren-

dre  cet événement inoubliable, et être en mesure de célébrer avec tou-

tes mes Soeurs de Jérusalem, et aussi avec la communauté du Chemin 

Neuf et le staff, ce qui a rendu cette fête exceptionnelle.  Ce fut un mo-

ment d'action de grâce envers Dieu pour tant de choses mais spéciale-

ment pour mes Soeurs en Sion proches et lointaines.  Les célébrations 

semblent se prolonger ! 

Love 

    Trudy 

  Programme biblique anglophone de juin. 
 

Le week-end du 3 juin, nous avons accueilli au Programme de juin les partici-

pants qui arrivaient de différentes contrées, tous avec le désir de faire une expé-

rience de la Bible dans le pays même et en particulier d'en apprendre davantage sur 

l'évangile de Luc.  C'est une chance pour nous d'avoir comme professeur Sr Dr Mary 

Coloe, une Sœur de la Présentation, d'Australie, qui enseignera de 26 à 28 heures pen-

dant le Programme.  Nous sommes ravies d'avoir 35 participants très enthousiastes 

qui sont charmants, une vraie joie pour nous.  Leur programme est vraiment bourré 

parce qu'en plus et à côté des exposés sur  l'évangile de St Luc, les participants pas-

sent aussi du temps dans le désert  et en 

Galilée ; ils bénéficient également de 

professeurs comme Debbi Wiseman pour 

le programme sur Yad Vashem, le Père 

Franz Bouwen sur la spiritualité de 

l'Islam et des Eglises orientales, Mary 

Reaburn sur les textes de Nostra Aeta-

te..  Des guides juifs et chrétiens les 

emmèneront  visiter Bethléem, d'autres 

lieux saints chrétiens aussi bien que 

juifs,  et assister à un service d'Entrée 

en Shabbat dans une Synagogue.  Une 

après-midi et une soirée sont prévues pour la visite des églises d'Ein Karem, puis de 

Notre Dame de Sion avec une explication sur ND Sion Ein Karem donnée par Katia, et 

suivie par un repas. 

 

Prog
ram

me bi
bliq

ue 
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Le temps était parfait pour notre sortie annuelle, le dimanche 3 juin, depuis le mo-

ment où nous avons quitté Jérusalem jusqu'à celui de notre retour du Parc National de 

Gan Hachlocha ou Sukhneh, près de Bet Schean..  Tout le long du trajet en bus, nous 

étions réjouis par les chants et les rires de plus de 50 membres du personnel, avec les 

familles, les membres du Chemin Neuf et les Sœurs de Sion..  Les nombreux enfants 

et adolescents ajoutaient un grand esprit de fête, dans un Parc qui était exactement 

parfait pour l'occasion, avec plusieurs piscines alimentées par une source souterrai-

ne...Le ravissement des enfants s'amusant avec l'eau....on n'en croyait pas ses yeux. ; 

ils ne pouvaient jamais en recevoir assez, et jouer dans l'herbe était un pur délice.  

Pour plusieurs d'entre nous, cela suf-

fisait d'observer la joie et l'excita-

tion des enfants,  et le contentement 

des parents de voir leurs enfants 

s'amuser tellement par eux-mêmes.  

Le Parc offre de grandes pelouses .et 

des arbres à l'ombre desquels les 

adultes peuvent se détendre et  ba-

varder entre eux quand ils ne sont pas 

en train de se baigner.  Au moment du 

repas, les familles ont partagé entre 

elles la nourriture, donnant à tous une 

occasion de se mélanger et de conver-

ser.  Quelques uns avaient apporté des 

barbecues, ainsi nous avons pu nous régaler de délicieuse viande cuite.  Le Parc fer-

mait à 16h 45 : les enfants et quelques autres plus âgés ont dû être presque traînés 

de force à l'autobus. Dès le début de notre voyage, Ziad a pris les rênes et dit à tout 

le monde «  c'est maintenant le moment de remercier ; si nous ne nous remercions pas 

les uns les autres, nous ne devons pas remercier  Dieu ».  Il énuméra ensuite les noms 

de tous ceux qui avaient rendu cette journée possible et si heureuse pour tous.  Mal-

gré la fatigue générale les chants et les bavardages continuèrent jusqu'à ce que nous 

arrivions à la porte de Damas, pleins de reconnaissance, après avoir joui ensemble 

d'une merveilleuse journée de plaisir. 

 

Sortie d
u pers

onnel 
de l'E

cce Homo. 
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Enfants dans la piscine 

Sortie des Jeunes  
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Tunisi
e  

Ah ! qu’ils sont beaux les pieds du messager qui  annonce la bonne nouvelle. 
 

 

        Il y a quelques jours nous avons eu un  beau « temps de prière, d’écoute de la parole » 

donnée par Mgr.  Rault,  père Blanc,Evêque de Ghardeya, 

dans le Sahara d’Algérie….Ce projet est né  à partir de 

notre « Révolution… » de nos « révolutions » nous voulions 

prier,  avec  quelqu’un qui vivait nos réalités, quelqu’un qui 

nous partagerait  la 

Parole à partir du 

« lieu » où nous vi-

vons .Le Père. Rault a 

représenté tout cela. 

Il  a vécu aussi en 

proximité des moines de Tiberine et a créé avec eux 

« Ribat es Salem »(le lien de la Paix)*.Il nous semblait 

qu’avec les évènements forts que nous vivions en ce mo-

ment des ressources fortes devaient être notre nourri-

ture spirituelle.. 

 

           Le reste a suivi….notre réflexion… le désir d’élargir notre « tente » en dehors de la 

Tunisie, et au-delà de notre communauté Geneviève d’Auba-

gne, Mireille et Andrée de Gemenos,, Darlene du Caire, Mo-

nique d’Istanbul et nous d’ici en Tunisie, avec d’autres 

sœurs et AMIS avec qui nous communions dans notre tra-

vail de rencontre « de l’autre différent », de rencontre des 

peuples qui nous 

ont précédés sur 

ces terres  et 

sur qui l’Esprit a 

été répandu. 

 

           Le thème de notre Retraite  c’é-

tait : «  les rencontres de Jésus avec les au-

tres », en privilégiant le « VA » plutôt que le 

VIENS….alors nous sommes allés avec L’Evangile 

de Jean .relire l’appel et la rencontre des disci-

ples, de la Samaritaine,  de sa mère aux Noces 

de Cana, du Paralytique, etc… » un voyage imprégné de la Parole de Dieu, perçant, ACTUEL, 

enraciné « là ou nous sommes » 
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, nous savons désormais que l’Esprit est répandu sur toute chair. Alors nous marchons ensemble 

avec joie dans notre GALILEE,  sûres que Celui qui nous a appelé, nous accompagne  et nous précè-

de dans cette Galilée des Nations 

         De belles liturgies, priantes et joyeuses, et aus-

si un partage volontaire de nos révolutions à l’état actuel…. 

           Nous remercions tous les participants : parmi nous il y avait 2 prêtres et 4 amies laïques 

qui nous ont permis d’élargir l’espace de nos tentes avec aussi  4 petites « Soeurs de Foucauld »  

dont 2 de Libye, une F.M.M. et nous 8 Soeurs.de Sion. Le Père Rault nous a « accompagnées » avec 

sa connaissance de l’arabe, son amour de L’Algérie et du sud Saharien, sa volonté de Dialogue avec 

les Musulmans et avec l’Islam, sans parler de ses compétences bibliques et théologiques : nous lui 

sommes tellement reconnaissantes ! 

            Merci aussi  à notre « Réseau » qui nous a permis et a  facilité la réalisation de  ces mo-

ments importants pour notre vie. Nous avons seulement regretté de n’avoir avec nous pendant cet-

te belle « retraite » aucune sœur de Jérusalem ! 

             Des questions nous viennent à l’esprit  après cette expérience, :par exemple  comment   

garder et faire vivre les possibles « créativités » qui sont en nous….comment  pouvoir continuer à 

cheminer « ensemble » dans  différents domaines, par des réalisations non pas individuelles mais 

collectives . 

             Notre joie était si grande que nous avons voulu vous partager cette joie. Ce temps de 

prière nous a montré aussi que nous, communautés religieuses, chrétiens et notre Eglise, nous 

sommes très petites, mais nous ne sommes pas seules, une « multitude » nous entoure, nous savons 

désormais que l’Esprit est répandu sur toute chair. Alors nous marchons ensemble avec joie dans 

notre GALILEE,  sûres que Celui qui nous a appelé nous accompagne  et nous précède dans cette 

Galilée des Nations 

         Aracely NDS 

--------------- 

*Groupe des chrétiens et musulmans qui partagent la prière et  leurs vies. 

  Fondé en l979 à Tiberine 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Voici la barque qui nous emmène dans nos différents pays : 

Algérie, Egypte, France, Libye, Tunisie et Turquie. 

La cruche : eau v que nous allons donner et recevoir. 

La meule où nos vies se mêlent à celle du Christ. 



8 

Quelques photos de la retraite 
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Le samedi 14 avril, nous avions décidé d’inviter nos amis 

de la Paroisse  de Hammamet  pour une petite  fête 

dans notre nouvelle maison . Deux jours auparavant en-

core nous nous dépêchions  pour terminer les range-

ments, poser les rideaux neufs , installer les éclairages 

etc. 

Nous nous sommes donc  retrouvés à 20 vers 13h pour le repas de midi dans notre petit 

jardin tout fleuri autour d’une grande paëlla préparée par Aracely. Mais avant le repas, 

nous avons pris un moment pour prier ensemble et le P. Joseph notre  Curé du Bénin a 

béni la maison. Ce fut un moment important de convivialité. La rencontre a été très 

sympathique. Il nous semble que des moments comme ceux-là sont importants pour sou-

der une communauté..  

Nabeul  Nos rencontres 

Cette année, nous avions décidé durant le Carême d’inviter les mem-

bres de la paroisse qui le désiraient, à venir prier avec nous le vendredi dans 

l’après-midi. Certains sont venus régulièrement et ont même exprimé le désir 

que cela continue. Ce temps de prière a été un temps favorable pour exprimer 

le profond de notre foi. 

Dans no
tre no

uvelle 
maison 

Comment vivre le Carême? 
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Le 23 mai notre retraite à la Marsa avec Mgr Rault Evêque du Sahara à peine finie, 

toutes les sœurs de Sion sont parties pour Nabeul. Janine, Mireille, Andrée ont filé 

en voiture avec Aracely comme chauffeur  Tandis que   Darlene, Monique et moi  pre-

nions d’abord le TGM, puis le métro enfin un bus pour aboutir 2h30 plus tard à Nabeul. 

Geneviève  et Rose-Anna sont arrivées à leur tour. Nous nous sommes retrouvées 9 

ensemble à Nabeul pour une rencontre sionienne. Cette rencontre fut très agréable, 

avec la joie de nous retrouver  pour la journée cela nous a permis d’échanger sur la 

congrégation, sur nos pays Tunisie , Egypte 

qui après leur Révolution cherchent à la cons-

truire leur Démocratie : Période d’espoir et 

de déceptions pour les populations . Nous 

avons évoqué tous les gestes de solidarité, 

les mouvements de conscientisation. Nous 

avons aussi partagé sur la vie des soeurs à 

Gémenos , sur la vie du Réseau,  sur ce que 

nous vivons dans nos pays. 

Rencontre des Sœurs du réseau à Nabeul 

Agnès (Nabeull) 

Déjeuner sur la véranda 

Travail sérieux de réflexion 
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UNIVERSITE D’ETE D’ARES* : 10-12 juillet 2012 ; MARSEILLE 
 

  **************************************** 

 

Le thème de cette année était  

 

  Images, Cinéma, BD et Shoah 

 

Les intervenants, de haut niveau, étaient des historiens, des chercheurs, des universitaires des 

doctorants, de Marseille, Aix en Provence, Orléans, Lyon, Bordeaux. 

Il y avait aussi une Allemande, professeur d’art et de sciences sociales et une Suédoise, 

écrivain. 

 

 La 1e matinée fut consacrée au cinéma :  

1) « La perception des Juifs dans le cinéma d’Avant »,  

 c’est-à-dire de 1930 à 1939. Par Jérôme Bimbenet. 

 Peu de propagande nazie à cette époque, mais le cinéma distille des clichés « sans intention 

de nuire », marqué par l’imaginaire antisémite (argent, aspect physique…) 

Que ce soit en Allemagne ou en France, aucune prémonition du génocide. C’est plutôt un ci-

néma xénophobe et d’un antisémitisme bonasse. 

 

2) Renée Dray-Bensousan, juive d’origine marocaine, présente  

 « Le cinéma à Marseille pendant l’occupation. » 

Environ 260 films pendant cette période, portant essentiellement sur la vie quotidienne, pro-

jetés dans des salles énormes, tous précédés  d’un journal d’actualité et d’un documentaire. 

Avec, à partir de 1942, l’obligation de programmer la propagande allemande. 

 

  Importance particulière de « La Fille du Puisatier » de Pagnol 

Film de commande destiné à resserrer les liens avec l’Italie mussolinienne. 

Fernandel fut la personnalité marseillaise la plus marquante de l’époque énorme salaire…). 

A noter sa photo à côté de Gobbels. 

 

3) L’intervention de Nathan Réra portait sur : 

  « L’irreprésentable à l’écran » 

Question douloureuse…qui fut traitée avec ce sous-titre : « De la destruction des Juifs d’Eu-

rope au génocide des Tutsis du Rwanda ». 

 

Entre parenthèses, personnellement, je n’ai pas trop aimé ce rapprochement car, pour moi, la 

Shoah est unique. Aucun autre « génocide » ne peut lui être comparé… 

 

4) Enfin, cette matinée très dense se termina avec Dominique Chancel :  

 « Regards soviétiques d’après-guerre (1945-années 1960) sur       l’ex-

termination des Juifs par les Nazis ».L’après-midi fut consacrée aux « Images fixes » : BD et 

Shoah 

      Iconotexte au service de l’indicibl    

 Etude des peintures murales du camp d’internement des Milles (Aix ) qui seraient une 

réplique d’une BD de Karl Bodek faite au camp de Gurs (PO) . 

Table ronde avec Sylvie Dardaillon (Orléans),Christophe Meunier (Lyon), Angelika Gaus-

mann (Allemagne). 
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N.B. Vous pouvez trouver ces images sur Goodyear « Camp des Milles » 

 

Le lendemain, fut abordé le thème des « Images fixes et Images mentales » avec la ques-

tion cruciale de la représentation de la Shoah. 

Les témoins (rescapés) ne supportent pas de voir ce qu’ils ont vécu devenir objet de 

spectacle, et d’ailleurs toute mise en scène semble relativiser l’horreur de la Shoah. 

A la victime, il ne reste que le ressentiment ou le pardon…nous dit Augustin Gio-

vanonni, professeur de philosophie de l’Université de Provence. 

 

A propos de « L’Histoire d’une vie » d’Aharon Appelfeld,  Danièle Sabbah parla des 

« Silences d’une mémoire ». 

Pour l’auteur, le silence remplace la langue qu’il ne peut utiliser. Le silence devient 

source de restauration de son être. 

Cette remarquable intervention, trop longue à exposer ici, incite à lire le livre. 

 

Claude Loufrani  parla de  

 « L’Holocauste : la shoah entre fiction hollywoodienne et histoire ». 

à l’aide de séquences de films. 

 

Puis Anika Thor exposa le sujet des 4 livres pour enfants qu’elle écrivit en tant 

qu ‘ « écrivain témoin » sur « des enfants juifs en fuite ». Le 1er de ces livres s’intitule 

« Une île trop loin », car elle l’écrivit sur une île suédoise où sa famille s’était réfugiée. 

 

Et enfin, et ce ne fut pas le moins intéressant, Hubert Tison secrétaire général de l’As-

sociation des Professeurs d’Histoire et Géographie nationale, donna des pistes pour 

aborder la Shoah par l’image en classe. 

Eviter de saturer, de banaliser. 

Avoir le souci de s’adapter selon l’âge et la sensibilité. 

Apprendre au jeune à regarder et comprendre l’image. 

 

Gérald Attali a fait remarquer que les images et en particulier les photos, tiennent une 

place considérable dans les nouveaux manuels d’Histoire. 

Or, en 3e comme en 1e, la 2e guerre mondiale est au programme. 

Alors qu’il ya 20 millions de clichés sur l’univers concentrationnaire, il n’y a pratique-

ment rien sur la Shoah, sinon quelques montages de propagande. 

On voit bien la volonté d’anéantissement par l’Allemagne nazie en train 

 de perdre la guerre. 

Il faut donc être très prudent lorsque l’on présente aux élèves les rares documents de 

leurs manuels. 

 

     Geneviève (Aubagne)   


